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Le Père Caffarel, le 3 mai 1987, à Chantilly (France), quatorze ans après s'être retiré comme conseiller 
spirituel du Mouvement, s'adressa aux couples responsables régionaux et de secteurs européens. Il 
donna à son intervention le titre d'une question :

« Quel est le charisme fondateur des Équipes Notre-Dame ? »

Dans cette conférence, le Père Caffarel explique comment est né le « charisme fondateur », en 
retraçant plusieurs étapes historiques qui nous permettent également de découvrir ses inquiétudes, 
ses joies, ses défis, mais surtout sa confiance dans la volonté de Dieu.

Je voudrais commencer en vous partageant que, lorsque j'ai lu cette conférence, ce qui a 
immédiatement retenu mon attention fut le fait que le Père Caffarel ouvre son intervention par cette 
invitation :

« Recueillons-nous quelques instants, car, pour toutes ces choses importantes, il faut entrer dans la 
pensée du Seigneur. Quelques secondes de prière. »

Quelle merveilleuse attitude chez notre Fondateur ! Quel respect empreint de révérence lorsqu'il 
parle du charisme des Équipes Notre-Dame. Le charisme, en tant que don de Dieu, ne peut être 
accueilli, aimé et vécu que dans un climat de prière et de foi.

Je voudrais maintenant vous présenter trois aspects du charisme fondateur des Équipes Notre-Dame, 
tels qu'ils apparaissent dans la conférence de Chantilly :

 le charisme des Équipes Notre-Dame comme don de l'Esprit Saint ; 

 un don pour le bien de toute l'Église ; 

 un don au service de la mission de l'Église. 

Le charisme des Équipes Notre-Dame : un don de l'Esprit Saint

Le Père Caffarel ouvre son intervention par cette question :

« Qu'entend-on par charisme fondateur ? »



Il y répond aussitôt :

« Ce n'est certainement pas une bonne idée, une idée édifiante, mais une inspiration de l'Esprit qui 
sera comme un dynamisme accompagnant l'institution tout au long de son histoire et lui permettant 
d'accomplir sa mission. »

Dans cette même conférence, le Père Caffarel affirme avec beaucoup d'humilité :

« Aujourd'hui, après quarante ans, j'ose croire qu'à l'origine des Équipes Notre-Dame il y avait bien un 
charisme fondateur. Mais attention ! Je ne me prends ni pour un prophète, ni pour un inspiré, ni pour 
un saint. Au début, nous ne savions pas ce que serait l'avenir ; nous ne disions pas que l'Esprit Saint 
nous poussait à faire telle ou telle chose. Aujourd'hui, après quarante ans et devant le développement 
des Équipes, je pense qu'en 1939, avec les quatre premiers couples, il y avait plus qu'une bonne idée, 
plus qu'un simple enthousiasme ; ces rencontres étaient plus que de simples rencontres fortuites : la 
Providence et l'Esprit Saint étaient là. »

J'aimerais souligner, dans ces paroles du Père Caffarel, sa profonde conviction que l'Esprit Saint est 
l'auteur du Mouvement. Nous pouvons donc affirmer que le Mouvement des Équipes Notre-Dame est 
lui-même ce charisme, ce don de Dieu.

Le Mouvement constitue une création nouvelle, une nouvelle Pentecôte, une grâce nouvelle, une 
vocation particulière inspirée par l'Esprit de Dieu pour la sanctification des couples unis par le 
sacrement du mariage.

C'est l'Esprit Saint qui a conduit à la naissance des Équipes et c'est encore Lui qui préside à leur 
croissance sous la sollicitude de l'Église.

Nous devons toujours nous rappeler que le Mouvement est né d'une profonde expérience spirituelle, 
de l'appel intérieur ressenti par plusieurs couples dociles à l'Esprit. Ils se sont laissés transformer en 
instruments de Dieu et sont devenus une réponse concrète aux époux désireux de grandir dans leur 
spiritualité conjugale, attentifs à la volonté de Dieu et à sa Parole.

Dans cette même conférence, le Père Caffarel ne cache pas la nouveauté que représentent les Équipes 
dans l'Église. Il écrit :

« L'apparition des Équipes Notre-Dame dans l'Église est un grand événement de l'Église. »

Face à cette nouveauté du charisme fondateur, le Père Caffarel pose trois questions concernant la 
situation des Équipes en 1987 :

« Qu'a-t-on bien compris de ce charisme fondateur ? Qu'a-t-on compris de manière imparfaite ? 
Qu'est-ce qu'on ne pouvait pas comprendre alors et que les circonstances actuelles permettent de 
mieux saisir ? »

Un an plus tard, Jean et Annick Allemand, reprenant les questions et les réponses du Père Caffarel, 
relurent cette conférence dans une réflexion intitulée « D'hier à demain ».

Leur réflexion s'articule autour de trois axes :

 les points de lumière ; 



 le clair-obscur ; 

 ce qui demeure encore dans l'ombre. 

Ainsi, ce qui a été bien compris du charisme fondateur des Équipes Notre-Dame apparaît dans les huit 
points de lumière suivants :

 Le mariage est une œuvre de Dieu, son chef-d'œuvre. 

 Le mariage possède une âme : l'amour. 

 L'homme et la femme ne peuvent demeurer fidèles à l'amour sans l'aide du Christ ; c'est 
pourquoi le Christ a institué le sacrement du mariage. 

 Les époux chrétiens sont appelés à la sainteté. 

 La vie conjugale comporte de grandes richesses, mais aussi de grandes exigences. 

 Il est indispensable d'élaborer une véritable spiritualité conjugale. 

 Tout cela ne peut être pleinement vécu sans l'aide d'un mouvement. 

 Le Mouvement est enraciné dans l'Église, qui est sa meilleure nourriture. Il est au service de sa 
mission en apportant les richesses propres au couple sanctifié par le Christ. 

Jean et Annick évoquent ensuite ce que le Père Caffarel perçoit comme un clair-obscur, c'est-à-dire ce 
qui est progressivement apparu dans la vie des couples des Équipes :

 Après l'enthousiasme des premières années de la vie conjugale et de la vie d'équipe, 
beaucoup connaissent « un ralentissement, une usure, une routine » ; certains vivent même « 
une rupture, un échec ». Face à la réalité du péché qui mine la vie conjugale, il devient 
nécessaire d'approfondir le dynamisme de l'amour et de la grâce. 

 Il convient également de rappeler aux époux qu'ils doivent marcher sur leurs deux jambes : 
l'amour et le renoncement, afin d'accomplir ce passage du « pour moi » au « pour toi ». 

 Un territoire reste encore à explorer : le sens humain et le sens chrétien de la sexualité, en lien 
avec la plénitude et la sainteté du couple. 

Enfin, Jean et Annick soulignent les nouvelles questions que le Père Caffarel adresse au Mouvement :

 l'accueil des jeunes couples peu christianisés et l'adaptation de la pédagogie pour les 
accompagner ; 

 le soutien aux couples engagés depuis de longues années ; 

 un regard renouvelé sur la transmission et l'éducation de la foi ; 

 la vieillesse ; 

 le chômage. 

Cette conférence du Père Caffarel, ainsi que les orientations proposées lors du Sixième 
Rassemblement International de Lourdes (1988), conduisirent les Équipes Notre-Dame vers ce qui est 



considéré comme une nouvelle étape de leur charisme, exprimée dans le document intitulé Le Second 
Souffle (1988).

La première partie de ce document porte le titre :

« Le charisme des Équipes Notre-Dame aujourd'hui ».

Ce document souligne que, si l'histoire évolue, le charisme donné par l'Esprit Saint aux Équipes Notre-
Dame demeure toujours le même. Il continue d'inspirer les couples équipiers à servir avec amour tout 
en sachant lire les signes des temps.

Il réaffirme les Équipes Notre-Dame comme un Mouvement de Spiritualité Conjugale et d'entraide 
entre les couples, dont le cœur est la spiritualité du couple, sans jamais oublier la dimension familiale.

Il affirme également que les Équipes Notre-Dame sont un mouvement de laïcs destiné aux couples 
unis par le sacrement du mariage, dont la vocation propre est l'appel à la sainteté.

Pour mieux comprendre ce qu'est un charisme, écoutons maintenant l'enseignement du Magistère de 
l'Église.

Le Concile Vatican II nous offre plusieurs textes qui nous aident à comprendre ce qu'est un charisme, 
sa finalité dans l'Église et son importance pour tout le Peuple de Dieu.

La Constitution dogmatique Lumen Gentium, par exemple, enseigne :

« L'Esprit habite dans l'Église et dans le cœur des fidèles comme dans un temple ; en eux il prie et rend 
témoignage de leur adoption filiale. Il conduit l'Église à toute la vérité, l'unit dans la communion et le 
service, l'équipe et la dirige grâce à la diversité des dons hiérarchiques et charismatiques ; il l'orne de 
ses fruits. Par la force de l'Évangile, il rajeunit l'Église, la renouvelle sans cesse et la conduit à l'union 
parfaite avec son Époux. » (Lumen Gentium, n° 4)

Toujours selon Lumen Gentium, au numéro 12 :

« Ces charismes rendent les fidèles aptes et disponibles à assumer les diverses œuvres et charges 
utiles au renouvellement et au développement de l'Église, selon cette parole : "À chacun la 
manifestation de l'Esprit est donnée en vue du bien commun" (1 Co 12, 7). »

Le Catéchisme de l'Église catholique nous enseigne également :

« Extraordinaires ou simples et humbles, les charismes sont des grâces de l'Esprit Saint qui ont, 
directement ou indirectement, une utilité ecclésiale, ordonnées qu'elles sont à l'édification de l'Église, 
au bien des hommes et aux besoins du monde. » (CEC, n° 799)

Et encore :

« Les charismes sont à accueillir avec reconnaissance par celui qui les reçoit, mais aussi par tous les 
membres de l'Église. Ils sont, en effet, une merveilleuse richesse de grâce pour la vitalité apostolique 
et pour la sainteté de tout le Corps du Christ, pourvu qu'il s'agisse de dons qui proviennent 
véritablement de l'Esprit Saint et qu'ils soient exercés d'une façon pleinement conforme aux 
impulsions authentiques de ce même Esprit, c'est-à-dire selon la charité, vraie mesure des charismes. 
» (CEC, n° 800)



LE PAPE LÉON XIV ET LE CHARISME COMME DON DE L'ESPRIT

Le 6 juin 2025, dans son discours aux modérateurs des associations de fidèles, des mouvements 
ecclésiaux et des communautés nouvelles, le pape Léon XIV a invité tous les mouvements à considérer 
leur charisme comme une grâce, un don de l'Esprit Saint. Écoutons ses paroles :

« Dans la Lettre Iuvenescit Ecclesia (...), il est rappelé que la hiérarchie ecclésiastique et le sacrement de 
l'Ordre existent afin que demeure toujours vivante parmi les fidèles "l'offre objective de la grâce", 
donnée à travers "les sacrements, l'annonce normative de la Parole et le soin pastoral" (n. 14). Les 
charismes, en revanche, "sont librement distribués par l'Esprit Saint afin que la grâce sacramentelle 
porte du fruit dans la vie chrétienne de diverses manières et à tous ses niveaux" (n. 15). »

Puis il précise :

« Ainsi, dans l'Église, tout se comprend en référence à la grâce : l'institution existe afin que la grâce soit 
toujours offerte ; les charismes sont suscités pour que cette grâce soit accueillie et porte du fruit. Sans 
les charismes, on risque que la grâce du Christ, offerte en abondance, ne trouve pas une terre fertile où 
être reçue. C'est pourquoi Dieu suscite les charismes : afin d'éveiller dans les cœurs le désir de 
rencontrer le Christ, la soif de la vie divine qu'il nous offre ; en un mot, la grâce. »

Le charisme des Équipes Notre-Dame : un don pour le bien de toute l'Église

Il n'est pas nécessaire de dresser ici l'inventaire de tous les passages où le Père Caffarel insiste sur la 
dimension ecclésiale des Équipes Notre-Dame, sur leur service envers l'Église et envers le monde.

Dans la conférence de Chantilly, le Père Caffarel raconte que, dès les premières réunions, les premiers 
équipiers découvrirent une intuition fondamentale, née de la prière de l'une des femmes du groupe.

Le Père Caffarel déclare :

« Je pense que cette réflexion était très profonde et qu'elle appartient à ce dynamisme des origines : 
l'alliance du sacerdoce, représentant l'Église, et des couples, apportant leurs richesses, leurs besoins, 
leurs questions ; la nécessité d'un dialogue afin que la pensée de l'Église ne soit pas coupée des réalités 
concrètes, mais qu'elle cherche à répondre non seulement aux besoins, mais aussi aux aspirations des 
couples. »

Le Père Caffarel montre ici que, dès les origines du Mouvement, existait déjà cette relation harmonieuse 
entre les dons hiérarchiques et les dons charismatiques, autrement dit entre la dimension 
institutionnelle et la dimension charismatique de l'Église.

Saint Jean-Paul II soulignait trois aspects essentiels de cette relation.

Tout d'abord, il affirme qu'il n'existe aucune opposition entre ces deux dimensions.

Ensuite, il rappelle qu'elles sont coessentielles, puisqu'elles concourent ensemble à rendre présent le 
mystère du Christ et son œuvre salvifique dans le monde.

Enfin, il explique que les charismes des mouvements ravivent chez l'Église la conscience qu'elle est elle-
même un mouvement, « parce qu'elle est la réalisation dans le temps et dans l'espace de la mission du 



Fils par l'œuvre du Père dans la puissance de l'Esprit Saint » (Message aux participants au Congrès 
mondial des mouvements ecclésiaux, 27-29 mai 1998).

Le Catéchisme de l'Église catholique enseigne également :

« C'est pourquoi le discernement des charismes est toujours nécessaire. Aucun charisme ne dispense de 
la référence et de la soumission aux pasteurs de l'Église. "C'est à eux qu'il revient spécialement, non pas 
d'éteindre l'Esprit, mais de tout éprouver pour retenir ce qui est bon" (LG 12), afin que tous les 
charismes coopèrent, dans leur diversité et leur complémentarité, au "bien commun". » (CEC, n° 801)

Aux Équipes Notre-Dame, nous sommes pleinement conscients que le fait d'être reconnus comme un 
mouvement ecclésial n'est pas un simple titre honorifique ; cela implique une responsabilité précise.

Cette responsabilité consiste à confronter constamment notre vie et notre action aux critères 
d'ecclésialité proposés par le Magistère de l'Église.

Saint Jean-Paul II affirme :

« Chaque charisme est accordé en vue du bien commun, c'est-à-dire pour le bénéfice de toute l'Église. » 
(Discours du 30 mai 1998, Rencontre avec les mouvements ecclésiaux, n. 5)

Voilà la vérité théologique qui constitue le critère de discernement de tout charisme qui se veut 
authentiquement catholique.

Mais c'est surtout dans l'exhortation apostolique post-synodale Christifideles Laici, n° 30 (30 décembre 
1988), que saint Jean-Paul II approfondit ces critères d'ecclésialité applicables aux associations de 
fidèles laïcs.

En mai 2016, avec l'approbation du pape François, le Dicastère pour la Doctrine de la Foi publia la Lettre 
Iuvenescit Ecclesia (« L'Église rajeunit »), consacrée aux relations entre les dons hiérarchiques et les 
dons charismatiques dans la vie et la mission de l'Église.

Au numéro 18, cette Lettre présente plusieurs critères fondamentaux permettant de reconnaître 
l'authentique ecclésialité des charismes, c'est-à-dire de discerner si un mouvement provient 
véritablement de l'Esprit Saint.

Ces critères sont les suivants :

 la primauté de la vocation universelle de tout chrétien à la sainteté ; 

 l'engagement dans la diffusion missionnaire de l'Évangile ; 

 la profession intégrale de la foi catholique ; 

 le témoignage d'une communion effective avec toute l'Église ; 

 le respect et la reconnaissance de la complémentarité des autres composantes charismatiques 
de l'Église. 

À ce sujet, le pape François écrit :



« Un signe clair de l'authenticité d'un charisme est son ecclésialité, sa capacité à s'intégrer 
harmonieusement dans la vie du saint peuple fidèle de Dieu pour le bien de tous. » (Evangelii Gaudium, 
n° 130)

Les autres critères sont :

 l'acceptation des temps d'épreuve dans le discernement des charismes ; 

 la présence de fruits spirituels tels que la charité, la joie, la paix et une profonde humanité (cf. 
Ga 5, 22), ainsi qu'un désir renouvelé de vivre plus intensément la vie de l'Église, d'écouter et de 
méditer la Parole de Dieu, de retrouver le goût de la prière, de la contemplation, de la vie 
liturgique et sacramentelle, et de favoriser l'éclosion des vocations au mariage chrétien, au 
ministère sacerdotal et à la vie consacrée ; 

 la dimension sociale de l'évangélisation, en reconnaissant que, grâce à l'élan de la charité, « au 
cœur même de l'Évangile se trouvent la vie communautaire et l'engagement envers les autres ». 

Le Magistère de l'Église a reconnu le charisme des Équipes Notre-Dame comme un don pour le bien de 
toute l'Église.

Nous devons donc nous demander comment faire en sorte que le charisme des Équipes Notre-Dame 
continue d'être, avec toujours plus de force, un bien pour l'Église dans notre Région Canada.

Le Père Gianfranco Ghirlanda, dans son étude sur les mouvements dans l'Église, propose trois principes 
qui déterminent leur juste insertion dans la vie ecclésiale :

 la fidélité au charisme, tel qu'il est défini dans les statuts ; 

 le respect du charisme, comme don de Dieu à toute l'Église ; 

 la charité. 

Ainsi, les Équipes Notre-Dame demeureront toujours un don pour l'Église dans la mesure où elles 
resteront fidèles à leur charisme fondateur.

Le Mouvement est un don de l'Esprit Saint à l'Église ; dès lors, chaque couple, par sa fidélité au charisme, 
devient lui-même un don pour l'Église.

L'Esprit Saint, qui a suscité cette réalité nouvelle dans l'Église, continue de l'animer et de la vivifier. C'est 
Lui qui rend votre présence reconnaissable dans l'Église et dans le monde.

Aujourd'hui plus que jamais, il est essentiel de savoir qui nous sommes.

Chaque couple, chacun de nous, est appelé à maintenir vivant ce charisme afin qu'il ne devienne jamais 
une réalité statique, mais demeure une force vivante, créatrice et libre, capable d'inspirer chaque 
équipier et chaque équipe.

Dans ce même esprit, le pape Léon XIV recommandait aux responsables des mouvements ecclésiaux, en 
mai 2026 :

« Je voudrais souligner l'importance de cette dimension de communion avec toute l'Église. Il arrive 
parfois que certains groupes se replient sur eux-mêmes et pensent que leur réalité particulière est la 



seule, ou qu'elle est l'Église. Or l'Église, c'est nous tous ; elle est bien plus vaste ! Nos mouvements 
doivent donc chercher à vivre une véritable communion avec toute l'Église, notamment au niveau 
diocésain. C'est pourquoi l'évêque est une référence essentielle. Lorsqu'un groupe dit : "Nous ne 
sommes pas en communion avec cet évêque ; nous en voulons un autre", cela n'est pas juste. Nous 
devons chercher à vivre en communion avec toute l'Église, tant au niveau diocésain qu'au niveau 
universel. »

Dans cette perspective, nous comprenons mieux ce que signifie la fidélité au charisme fondateur, 
référence indispensable pour le gouvernement d'une réalité ecclésiale.

Tout charisme authentique comporte déjà en lui-même la fidélité et l'ouverture à l'Église.

Gouverner dans la fidélité au charisme fondateur signifie donc y puiser l'inspiration nécessaire pour 
s'ouvrir au chemin que l'Église parcourt aujourd'hui, sans se limiter aux modèles, aussi précieux soient-
ils, du passé, mais en se laissant interpeller par les réalités nouvelles et les défis actuels, dans un 
dialogue constant avec toutes les autres composantes du Corps ecclésial.

Le charisme des Équipes Notre-Dame : un don pour la mission de l'Église

Dans la conférence de Chantilly, le Père Caffarel rappelle aux Équipes Notre-Dame que la mission fait 
partie intégrante du charisme fondateur. Écoutons ses paroles :

« Troisième aspect du charisme fondateur qui, me semble-t-il, n'a pas été suffisamment compris. À 
vrai dire, on ne pouvait le comprendre qu'au fil des années. Il s'agit de la mission des Équipes Notre-
Dame. Car les Équipes ont une vocation : leur vocation est d'aider les couples à se sanctifier. Mais les 
Équipes Notre-Dame ont également une mission dans l'Église. Il ne faut jamais oublier ces deux 
aspects : vocation et mission. »

Cette affirmation inspira l'Équipe Responsable Internationale qui remit au Mouvement, en 2018, le 
document Vocation et Mission.

Quarante ans après cette conférence, nous pouvons constater combien le Père Caffarel avait déjà ouvert 
des perspectives nouvelles pour la mission du Mouvement, en invitant les Équipes à relever des défis 
qui, jusque-là, n'étaient pas encore clairement perçus.

Il leur proposait notamment les missions suivantes :

 accueillir les jeunes couples peu christianisés et adapter la pédagogie pour mieux les 
accompagner ; 

 soutenir les couples engagés depuis de nombreuses années dans le mariage ; 

 développer une véritable formation à la sexualité conjugale comme chemin de sanctification ; 

 renouveler la vision de la transmission et de l'éducation de la foi ; 

 aider les couples équipiers à bien vieillir, à bien vivre leurs derniers moments et à traverser 
chrétiennement le veuvage. 



Qu'il est important aujourd'hui que, des Équipes de base jusqu'aux responsables à tous les niveaux du 
Mouvement au Canada, nous nous interrogions sur les nouvelles réalités qui mettent au défi la vie 
chrétienne, la famille et le mariage.

L'appartenance au Mouvement ne peut jamais devenir un tranquillisant pour notre conscience 
chrétienne, ni une forme de spiritualisme conjugal refermé sur lui-même.

Le charisme du Mouvement n'enferme pas le couple ; il ne l'isole pas, car la sainteté n'est jamais une 
réalité autoréférentielle.

Le charisme est certes un appel à la sainteté conjugale, mais il est également un don pour la mission.

Il porte en lui la grâce qui nous pousse à sortir de nous-mêmes pour aller à la rencontre des 
innombrables couples qui cherchent le bonheur, qui désirent aimer véritablement, mais qui n'ont 
personne pour leur annoncer le véritable amour conjugal, cet amour humain qui trouve sa source dans 
l'amour même de Dieu.

Quelques mois seulement après son élection, le pape Léon XIV encourageait les mouvements ecclésiaux 
par ces paroles :

« Gardez toujours vivant parmi vous cet élan missionnaire. Les mouvements jouent encore 
aujourd'hui un rôle fondamental dans l'évangélisation. Parmi vous se trouvent des personnes 
généreuses, bien formées et riches d'une véritable expérience de terrain. C'est un patrimoine qu'il 
faut faire fructifier, en demeurant attentifs aux réalités actuelles et à leurs nouveaux défis. Mettez vos 
talents au service de la mission, aussi bien dans les territoires de première évangélisation que dans les 
paroisses et les structures ecclésiales locales, afin de rejoindre tant de personnes qui sont loin et qui, 
souvent sans le savoir, attendent la Parole de Vie. »

Au terme de sa conférence, le Père Caffarel confie le Mouvement à l'intercession de Notre-Dame, 
présente dès les premiers instants de son histoire.

C'est pourquoi il conclut :

« Je vous invite à renouveler, plus que jamais, votre confiance en la Vierge Marie, qui présidera aux 
destinées des Équipes Notre-Dame. »

Conclusion

En revenant aujourd'hui sur cette conférence historique de Chantilly, nous découvrons que le Père 
Caffarel ne nous a pas seulement laissé un enseignement sur les origines des Équipes Notre-Dame ; il 
nous a transmis une véritable feuille de route pour l'avenir.

Le charisme fondateur n'est pas un souvenir du passé.

Il est une grâce vivante que l'Esprit Saint continue de répandre dans l'Église à travers les Équipes Notre-
Dame.

Parce qu'il est un don de l'Esprit Saint, il appelle chacun de nous à vivre une authentique spiritualité 
conjugale.



Parce qu'il est un don pour toute l'Église, il nous invite à demeurer profondément enracinés dans la 
communion ecclésiale.

Parce qu'il est un don pour la mission, il nous pousse sans cesse à sortir de nous-mêmes pour annoncer, 
par notre vie, la beauté du mariage chrétien.

Que notre fidélité au charisme reçu permette aux Équipes Notre-Dame de continuer à être, aujourd'hui 
comme demain, un signe vivant de l'amour du Christ pour les couples, pour les familles et pour toute 
l'Église.

Confions-nous à l'intercession de la Vierge Marie, Notre-Dame, afin qu'elle nous accompagne sur ce 
chemin de fidélité, de sainteté et de mission, et qu'elle continue de guider les destinées des Équipes 
Notre-Dame, comme le souhaitait si profondément le Père Caffarel.


